
LE PRIX COURANT

st.Mexls de Mtapédia-Les lots 20
1-1 i7, avec moulin à Sclle, etc.

V'ente le 19 novembre. à 11 heureS a.
wà la porte de ilgliee paroissiale.

District d'Ottawa
eou1L-v#e ohineoa.

iliabI.-be lot 109, situ.Ié vue Cartier,
avec bàtL49es.,

Veulne le 17 no)vembre, à 10 heures a.
il,. au bureau du shérIf.

LES BISONS VONT DISPARAITRE

i e bison ou buffle am'érica.n est en
train de dispairaître rapidement. Ta.ndi ,
q" au XVIe etècle des milliers de trou-
p. aux de milliers de têtes ehacun cou-
vrîieint toute l'Amérique du Nord, on ne
i enlipte plus que quelques rares centaines
.1 ces énormes bêtes dis-persées çà et là,
fii' ant l'approc'he de l'homme ou conser-
'..'s dans des espaces icloire. La cos-
tirtion de voies ferrées à travers le Fin-
\Vf-st a été le signal de leuT destruction
f-îlroyainte, des nuéesl de chasseures Im-
piévoyants, et barbares faisant d'inutiles
hiatornbes d'un animal qui, malgré son
aspe(ct farouche, eàt Inoffensif et peut

t e domestiqué.
Aujourd'hui encore, cette extermi-nation

fonlinue: devenus défiants, les rares bi-
-aons survi'vants ne se laissent pais aisé-
ii"-nt approcher par les chasseurs; mais
ot-iix-ci ont vite fait, en Inspectant les
arges fou."ée des animaux, de découvrir

14s endroits où ls, viennent boire dans
1-s rivières et, se mettent à l'affùt, c'est
à rce moment-là que les 'riflemen" fouî-
Itiprit le paju'vre ruminant dont lu soif
a "n lormi un moment la vigilance.

or. ind'épendammngent de toute raisaon
-'i7,re sentimental, un troupeau de bi-

surs domestiques est une précieuse
-vr e de reven-us pour celui qui le pas-

Chacune de ces bêtes est cotée
Je marché dans lesl $300. Un bip-
;du nour de Michel Pablo a fait sai

:,'"me en vendaint dernilèrement, au Gou-
:" ement canadien, un troupeau de bi.

-qu'il a lréuni et fait paître dans les
t -~v~indienneis du Mon-tana.
b.lison est plus facile à élever et sa.

r-.Iiture coûte moine que oelie du
*domestique. Sa -chair est d'ail-
aussi bon-ne que cele de ce der-
l'ýép&îsse toison qui orne la partie

ieure du conps de l'ani1mal peut être
:'e à interval1les réguliers comme

les moutons et fournit une laine
*'le plus chaude et qui fait mnei.lleur

-- Une -paire de gants de -laine de
Il est, parait-il, quasi inusable.

r donifatiquer le bison Il fatut, il est
l e Prendre à sa mère à l'âge d'uneý

* 'lx Semaines toût au 'Plus ; car son
* ,il farouche Ipreiid vite le dessus

à cet âge encore très tendre, onleu -ne difficulté à porter le joug etle
';is par dea exercices méthodiques
-,rogressis, Au travail du labour et
"le ani~maux de trait, les bisons Sont
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moins lente que les boeufs et Use ont plus
de force phYsiqUe.

Combien reste-t-il aut Juste de ces vie-
limes de chasseurs enragés? U-n rédac-
teu~r du "Count.ry Li.fe" de New-York, M.
Baynes, les évaluîe au nombre de 2,000-
,pour toitute l'Amériquîe dui Nord dont 1,
004) aux Etats-Unis. presque autant au
Caîad.a. et -le reste danrs les divers jar-
dias zoologpiques des grnndce villes. Le
plus nomblreuîx <les troupeaux dont on a
fait le rëcen9tŽmcnt comprendrit 400
têtesi et se trouve suir les rives de la
Pence River. nu Canada. Le troupeau
sauvage du Parc de Yellowstone, auxi
Etats-U'nis, compte 20 tètes. Un trou-
peau de 175 têtes a pour habitat les Mon-
tagne; Bleuies dii New HampshiTe.

On a obtenui quelques résultats en croi-
sant le bison et le taureau; nmais ces hy-
brides, con nus sous le nom de "cattalos",
ne semblent pais devoir rendrefde très
grands services. Qýuoi qu'il en Soit, la
Société zoologique <le Nýcw-York et des
partivuliers intelligents s'oceupent de
sauver le 'peu qui reste d'Innombra-bles
troupeaux en établisFant dle vastes parcs
entourés de clôtures, dans l'Okla'hama,
-par exemple, dans le Montana, où cei
pauvres, bêtes, à l'abri &ms rifet3 meur-
triers, pouirrnt <'rolire et nhlltMteir en
paix. l'uîe ciérté fondee spécialement
dans le but de pIrotéàger le bison a obtenu
dît Congrès un premier subside de
$15.000 patir <néer de nouvelles ré-
serveà; et le Goutvtrnement lui-nmême a
irtroduit le bison dans le Parc National,
où un 'petit troupeau <le 20) têtes déou-
'plera en Peu d'aunnées,-(A TPravers TA
Monde).

LES INVENTEURS DU CAOUTCHOUC

Quand les Espagnols arrivèrent dans
le Nouveau-Monde, lis virent avec curio-
sité les Indigènes se servir dans leurs
jeux de balles rebondissantes fabriquées
avec une résine noirâtre qu'ils appelaient
'.gumana" et qui n'était autre chose que
la sève solidifiée de certains arbres.

cette substance leur puarut curieuse
sans doute, puisqu'ils signalèrent son
existence en faisant au retour le récit de
leur voyage, mals elle ne semble pas
avoir fixé beaucoup leur attention; Ils
ne firent en tout cas aucune te-ntative
pour en tirer uîn parti commercial quel-
conque. Vers la fin du règne de Louis
XIV seulement, un religieux français, le
P. Charlevoix, qui résida longtemps en
Amérique, rema-rqua, l'élasticité de la ré-
sine de "gumana" et la signala dans une
de ses lettres, en se demandant si quel-
que application n'en .serait pas possible
un Jour. Quelques anhées plus tard, l'as-
tronome. La Condamine eut l'occasion
de faire un assez long séjour à Quito,
où il poursuivit d'importantes études sur
la sphéricité de la Terre: en 1736 Il en-

voya à l'Académie des sciences de Paris
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